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11 it tté élu ou 188 <, et le gouvernement ïédéml considère que plusieurs -n-avesquestions, comme celle, des relations commerciales et autres entre l'es Ss-Ui s etle Canada, peuvent être traitées mieux et d'une .nanière plus satisfa sa tl^corps de représenta»., qui viendraient d'être en contact immédiat avec i'^îec^Sat
1 artageant ces vues du gouvernement, j'ai consenti à la dissolution, qui auralieu dans un mois ou six semaines. ' ^

•l'ai, etc.

TpT,.i v,.>.. Ml .- «TAXLRY DE PPvESTOX.
JiC Irès-honornljle lord K.Ni'TSi'oRn.

(Extrait.)

Lord Stanleii de Preston à lord Knutsford.

IlÔTEi. DU GouvERNEMEXT, Ottawa, ;J0 janvier 1891

t<5|/J.nl!;n'n
"•'';!' '"' ''''"""«"^' ^'^'"^«yei- '•"•jourd'hui à Yotrc Hoi-neurie Un messagcélég.aphiquc, informant Votre Seigneurie «lue j'avais reçu hier Wr le rapp..rtdu

hZ!ij.Zr/V' '''''''''''^^'
'"J'">"^««^« ,^» gouvernement impérial d'à ournera convention de lerreneuve,jusqu'à ce que les négociations de la part du Canadapussent se poursuivre en même temps, et qu'il exprimait le consentement du gouvei-

rZo?lMliï''^ /f"^'f'"';' r^'^'\^^l'' ^«« négociations. Je disais qu'aucune

n« £ Ô^hJ -1 T "^t
'^^"'- " i"^'"'"»^'^''

'^ ce gouvernement, et que la d ssolutionne retarderait pas les négociations.
* ''' * '-
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Je disais aussi que le conseil insistait respectueusement sur l'importance de fairemarcher en même temps les négociations avec le Canada et celles concernant ïerre-

roy!^ll'l;'^''^'"7'?/A'^'°'''T,"^
^'"'^'"^ ^'"''' '^ l'<^^vidence que lesdro ts des pécheurs de l'Amérique Hntanniquedu Nord seraient complètement annu-

lés pai 1 admission des produits des pêcheries deTerreneuve sur les marchés des Etats-Unis aux termes de la convention proposée.
Je faisais également remarquer que, tandis que ce gouvernement avait refusé

dadoi)ter un tarif différentiel contre le Royaume-Uni, si un pareil tarif était permi-^en vertu de la convention de Terreneuve, le peuple canadien ne pourrait continuer decroire a importance de ce principe comme sauvegarde des intérêts britanniques
.1 informais en oufre Votre Seigneurie que le conseil insistait fortement sur la

nécessité que tout arrangement de commerce avec les lOtats-Unis s'appliquiit éiralc-ment a toutes les pro.-inces de rAméiiq.ie Britannique du Xord, et f;\isait obscn-ver
(jue

1
article \ de la convention semblait établir unedistinction permanente en faveurdu commerce des Etats-Unis.

J'ai. etc..

STANLEY DK I'1{I-:ST0X.

N° 17.

Lord Stmleij de Preston à sir Jitlian Paiinrefote.

Ottawa, W mars 18!» 1.

Mox.siEiK,—Comme les élections générales du Canada sont maintenant finies et
(lue le gouvernement de sir John Macdonald a été maintenu au pouvoir par une bonne
majorité, je vou> écris s.-'.ns perdre do temps une fois de plus au sujet de la réciprocité
commerciale entre le Canada et les Ktats- Unis.

Je vois par des communications précédentes ([ue. sans préjudicier pour l'avenir à
la nomination d'une commission ou à l'adoption d'autres mesures M Blaine désire
< isciitcr avec vous et avec une personne ou jiliis déléguées par ce gouvernement les
diverses questions .|Ui pourraient être renvoyées à une commission fonjointc' (uie
cette contërencc ne .loit pas avoir de caract)ère olliciel, et .lu'elle j^ermettra de consj.
derer sur quels points les deux gouvernements pourront vraisemblablement en venir
a un accord. Il a été aussi entendu (pie toute date antérieure au f du courant ne con-
viendrait pas à M. J3laine pour une semblable conférence.


